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LE SoN DES LLOCHES.-—-CGN"'E

Arres lajmort.du meunier: \Txcholac
Jeanne; isaiveuve, ‘en pradente femelle -
Alla chez son p’astcun-consullcr certains:éas-
© Quictai foulait dans la cervelle.: . ‘
Elle avait un valet{gui s ‘appellait-Lucas ; .
«I1-lui; parzussmt son- dﬂ“ure.. Co
Ce n'était un galant &:brillante. maniére,
Un Adomis &:propos: délicats s .5 oy
Le drdle avait de solides appas, -
Robuste,’ frais;;une, au(rden,e‘ﬁt fait cas..
Enfin, dit.aucuréla. dolen(e mcuniére, o ’
Le défunt, élant mort,, je suis. .dans l'embarras 3
Lucas m’en tirerait,—] pousez donc quas—-‘
—Qui de son valet fait son’ nmllw
Tt ou mrts en repent, "SlJc franchis le pas, -
e ode en repentinai peut-Gtre.—
~—-Crunic de repentiry.ne: Pépousez: donc pas.
_'-T-Lucas cst vwllant il z!rrlf, il dxspose.'
L e Ayoir, un, mquhu surles bms b
i Surr :les-bras-un: moulm I Clest; unc c(rdnlrc‘cl.ose.

: ' ——Par(dut Jeannc, cpouscz Luc.ls. o

Des 81 des mais ; ormns, dlL lc cure

_ Ecoulcz bien ce gu’en duont mes cloches; B
L(,Elles,\debrdullleront le, fait & votre gre 3 '
7 Lloracle-est stir. - On sonnie, Jeanne écoutes
Eh blcn, entendez—vous, ditle . pds(cur madre
Al L monsieur,: je suis, hors dc doute,._
i Vos cloches disent: clair et inet,
Prena’s lon vulel, prends‘ lon ;
o Deux jours: apres, Lucas devintl’
@ Epoux cumplaxsant

époux.de Jeanne ¢

‘nony m'us lvrowne, brutal :

*"Tous les coups qu'il donnait ne tonibait sur son Ane i
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